
3ème rencontre : La confiance en Dieu avec 

Saint Claude la Colombière 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Claude La Colombière (Saint-Symphorien-d'Ozon, 2 février 

1641 - Paray-le-Monial, 15 février 1682) est un prêtre jésuite 

français, directeur spirituel, conseiller personnel et écrivain 

spirituel, confesseur de Sainte Marguerite-Marie. Ses écrits 

encouragent la dévotion au Cœur de Jésus. 

De St Claude la Colombière : Prière de la Confiance en Dieu 

Mon Dieu, je suis si persuadé que tu veilles sur ceux qui 

espèrent en toi, et qu'on ne peut manquer de rien quand on 

attend de toi toutes choses, que j'ai résolu de vivre à l'avenir 

sans aucun souci, et de me décharger sur toi de toutes mes 

inquiétudes : « Dans la paix, moi aussi, je me couche et je dors, 

car tu me donnes d'habiter, Seigneur, seul, dans la confiance » 

(Ps. 4, 9).  

Les hommes peuvent me dépouiller et des biens et de 

l'honneur, les maladies peuvent m'ôter les forces et les moyens 

de te servir, je puis même perdre ta grâce par le péché ; mais 

jamais je ne perdrai mon espérance, je la conserverai jusqu'au 

dernier moment de ma vie, et tous les démons de l'enfer 

feront à ce moment de vains efforts pour me l'arracher : 

« Dans la paix, moi aussi, je me couche et je dors ».  

Certains peuvent attendre leur bonheur de leurs richesses ou 

de leurs talents, d'autres s'appuyer sur l'innocence de leur vie, 

ou sur la rigueur de leurs pénitences, ou sur le nombre de leurs 

aumônes, ou sur la ferveur de leurs prières. Pour moi, Seigneur, 

toute ma confiance, c'est ma confiance même ; cette confiance 

ne trompa jamais personne. Je suis donc assuré que je serai 

éternellement heureux, parce que j'espère fermement de 

l'être, et que c'est de toi, ô mon Dieu, que je l'espère. Amen.  

 

Déroulement type du temps d’enseignement et de partage 

1. Prendre un chant (par exemple à l’Esprit Saint) ou 

un temps de silence pour se recueillir 

2. Une personne lit les quelques lignes de présentation 

du saint du thème, puis une autre personne lit le 

texte de ce saint sur le thème de la séance. 

3. On chante un Alléluia ou un autre refrain. 

4. Une dernière personne lit la Parole de Dieu proposée 

sur ce thème. 

5. On fait ensuite un tour ou chacun peut partager 

librement à partir des "questions pour un partage". 

On ne se coupe pas et on n’intervient pas pendant le tour 
de partage. Si l’on veut discuter ou dialoguer, on pourra le 
faire une fois le tour terminé. 

Lorsque c’est possible, l’idéal est d’avoir déjà médité le 
texte et le commentaire de son côté avant la rencontre. 



Evangile : St Matthieu 6,25-34 

C’est pourquoi je vous dis : Ne vous souciez pas, pour votre vie, 

de ce que vous mangerez, ni, pour votre corps, de quoi vous le 

vêtirez. La vie ne vaut-elle pas plus que la nourriture, et le 

corps plus que les vêtements ? 

Regardez les oiseaux du ciel : ils ne font ni semailles ni 

moisson, ils n’amassent pas dans des greniers, et votre Père 

céleste les nourrit. Vous-mêmes, ne valez-vous pas beaucoup 

plus qu’eux ? 

Qui d’entre vous, en se faisant du souci, peut ajouter une 

coudée à la longueur de sa vie ? 

Et au sujet des vêtements, pourquoi se faire tant de souci ? 

Observez comment poussent les lis des champs : ils ne 

travaillent pas, ils ne filent pas.  

Or je vous dis que Salomon lui-même, dans toute sa gloire, 

n’était pas habillé comme l’un d’entre eux. 

Si Dieu donne un tel vêtement à l’herbe des champs, qui est là 

aujourd’hui, et qui demain sera jetée au feu, ne fera-t-il pas 

bien davantage pour vous, hommes de peu de foi ? 

Ne vous faites donc pas tant de souci ; ne dites pas : 

“Qu’allons-nous manger ?” ou bien : “Qu’allons-nous boire ?” ou 

encore : “Avec quoi nous habiller ?” 

Tout cela, les païens le recherchent. Mais votre Père céleste 

sait que vous en avez besoin. 

Cherchez d’abord le royaume de Dieu et sa justice, et tout cela 

vous sera donné par surcroît. 

Ne vous faites pas de souci pour demain : demain aura souci de 

lui-même ; à chaque jour suffit sa peine. 

 

Questions pour un partage : 

1. Qu’est-ce qui me touche dans ces textes ?  

2. A quelle conversion m’appellent-ils aujourd’hui pour ma vie ? 

 

En complément 

De Sainte Thérèse de l’Enfant Jésus : Ma voie est toute de 

confiance et d'amour, je ne comprends pas les âmes qui ont 

peur d'un si tendre ami. (Lettre 226). 

La Sainteté, nous dit-elle, n'est pas dans telle ou telle pratique 

; elle consiste en une disposition du cœur qui nous rend humbles 

et petits entre les bras de Dieu, conscients de notre faiblesse 

et confiants jusqu'à l'audace en sa bonté de Père. (Manuscrit 

B, 1v°) 

C'est la confiance et rien que la confiance qui doit nous 

conduire à l'Amour… (Lettre 197) 

De sainte Zélie Martin (mère de Sainte Thérèse) : « Le Bon 

Dieu protège ceux qui ont confiance en Lui, il n’y en a jamais eu 

un seul de délaissé. Quand je pense à ce que le Bon Dieu, en qui 

j’ai mis toute ma confiance et entre les mains de qui j’ai remis 

toutes mes affaires, a fait pour moi et mon mari, je ne puis 

douter que sa divine providence veille avec un soin particulier 

sur ses enfants. ». 


